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Les milliers d'automobilistes oui vont et viennent de l'Ontario à Mont-Tremblant enreoistrent 
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furtivement une impression de quiétude à leur passage sur le territoire de Brébeuf. Elle se dégage dés 
paysages d'une municipalité a vocation agricole dont les routes sont bordées de nombreuses maisons au 
style d'antan, entretenues avec fierté.(source: Yves Dumoulin) 

Le territoire de la municipalité de Brébeuf est constitué de deux vallées confluentes: La vallée de la Rivière 
Rouge et la vallée de la Rivière du Diable. On y retrouve des fermes de production laitière et d'élevage de 
bovins. 

La municipalité a aussi des attraits touristiques bien particuliers: 

Une plage municipale exceptionnelle, unique en son genre, aménagée sur un immense banc de sable au 
milieu de la Rivière Rouge. On y accède par des ponts flottants. 

La Chute aux Bleuets, en amont de la plage: un belvédère et un escalier vous permettent d'accéder au pied 
des chutes. Au début de la colonisation, la traversée de la rivière se faisait sur un chaland, en haut des 
chutes. Comme le chaland ne pouvait être utilisé au printemps, durant la drave, et en l'hiver, à cause des 
glaces, il y avait aussi un ingénieux système complémentaire pour la traversée: une cage de bois de 12 pieds 
de longueur par 3 pieds de largeur et 8 pieds de hauteur qui, suspendue a un câble d'acier, roulait sur des 
poulies d'une rive a l'autre, 5 25 pieds au-dessus des rapides. Ça prenait une bonne dose de courage pour 
traverser dans la balloune qui pouvait loger 7 passagers. (source: Ghislaine Gilbert) 

Le moulin de la Chute aux Bleuets: les fondations de la bâtisse que vous voyez sont d'époque; elles ont été 
érigées vers 1900. Le canal de dérivation creusé à même le roc à plus de 10 pieds de profondeur sur environ 
100 pieds de longueur était un élément essentiel pour le fonctionnement du moulin (moulin à farine e t  puis 
moulin à scie). De 1920 à 1930 ce pouvoir d'eau a activé une génératrice pour fournir l'électricité au village. 

Le Pont Prud'Homme, sur la Rivière du Diable: ce pont couvert a été construit en 1918. II a été restauré en 
1996 et repeint de la couleur d'époque. 

L'église a été construite en 1904. Le portique de l'église et le clocher ont été ajoutés en 1928. Elle a été 
rénovée en 1959 et 1972. Au début de la colonie, avant d'avoir une "vraie cloche", on utilisa une scie ronde 
installée sur un support métallique au flanc de la colline boisée avoisinant l'église; on frappait la scie avec 
une loupe de bois dur munie d'un long manche ... ding, dang, dong!, l'appel du disque d'acier éveillait tous 
les échos d'alentour (source: Louis Coupal) 

Brébeuf, un village qui vaut le détour, pour le charme de ses paysages et de son patrimoine bâti et pour 
l'accueil chaleureux de ses habitants. 

La bel I e 
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h . À 120 kilomètres environ, au nord-ouest de Montréal, se trouve la municiDalit6 de Labelle. 
Cette localité du Québec occupe tout près de 226 kilomètres carrés du plateau laurentien 
parmi les hautes terres du Bouclier canadien, lesquelles terres sont constituées de roches 
primitives. 

Labelle, une municipalité dont le début de son histoire remonte à 1878. Autrefois désignée 
Chute aux Iroquois et sise au cœur des Hautes-Laurentides, en 1894, cette localité se voit décerner le nom 
de Labelle en l'honneur du curé-fondateur des cantons du nord, Monseigneur Antoine Labelle, auteur- 
promoteur du programme de colonisation. 

Le territoire de la municipalité de Labelle comprend trois vallées et quatre massifs montagneux. La vallée de 
la rivière Rouge est la plus importante, vient ensuite la vallée de la rivière Cachée qui limite le massif du 
Mont-Tremblant du relief montagneux de I'interïluve Rouge-Cachée et la vallée de la rivière Maskinongé, à 
l'ouest. Une altitude moyenne de 220 mètres caractérise la vallée de la Rouge et à l'est, rapidement le relief 
grimpe et atteint une élévation moyenne qui va de 525 à 600 mètres. Les autres massifs sont la montagne 
du Gorille, 585 mètres, la montagne Godard et celle des Pins. 

Sur le territoire de Labelle, une cinquantaine de lacs d'origine glacière rendent attrayante cette municipalité. 
Le lac Labelle, le plus grand, mesure 14 500 mètres de longueur sur 1 500 mètres de largeur. 

Labelle, aujourd'hui, vise à diversifier son économie par le développement d'activités récréo-touristiques. 
Située à quelque quinze kilomètres de la grande station touristique Tremblant, la localité de Labelle est 
heureuse d'inviter les visiteurs de partout dans le monde à ses activités quatre-saisons, dans un décor qui ne 
cesse d'enchanter ceux qui s'avisent de venir admirer les chutes au cœur même du village de Labelle, de leur 
nom d'origine Chute aux Iroquois. 

La Conception 

Le territoire de La Conception est à vocation touristique et agricole. I I  compte une cinquantaine 
de lacs, un village paisible disposant d'installations sportives en plein air. L'été on y favorise le 
canotage sur la rivière Rouge (deux descentes), la bicyclette sur la piste du parc linéaire, 
l'escalade au parc d'escalade, l'ascension vers le belvédère, la randonnée pédestre sur les 
sentiers l'Héritage et Allélulia, le camping sauvage (Lac Boisseau), les joutes de pétanque, les 

parties de balle-molle amicales, la pêche et le terrain de jeux pour les jeunes tandis que l'hiver le ski de fond 
(piste qui rejoint celle de Mont-Tremblant), la motoneige ainsi que le patinage et le hockey sont les sports les 
plus pratiqués. 

Les amateurs d'ornithologie peuvent admirer une multitude d'oiseaux ainsi que l'arrivée des outardes sur 
différents lacs au printemps. La bibliothèque municipale offre a tous de nombreuses heures de détente. 

Différents sites sont à visiter tels que jardin écologique (Achillée Millefeuille B & B), jardins de fleurs (Jardins 
Céres), framboisière et fraisière La Conception, kiosque de fryits et légumes (Ferme Brassard et Aux quatre 
vents), classes nature (Camp Bleu et Blanc), des auberges (A la Croisée des chemins, Camp Bleu et Blanc 
(accueille aussi groupes genre scouts) de gîtes du passant (Gosselin, Vert la nature, Tannenheim), 
barsrhébergement (Auberge Vallée de la Rouge et  Au vieux croûton, ce dernier offrant aussi un dépanneur et 
restaurant). Le Camp familial Bleu et Blanc offre aussi la possibilité de vacances aux familles à faibles 
revenus. Des terrains de camping (Parc La Conception et de la Montagne d'Argent) sont aussi disponibles sur 
le territoire municipal. La municipalité compte environ 1 O00 résidents permanents ainsi 2 O00 villégiateurs et 
est située a proximité de Mont-Tremblant. Comme vous pouvez le constater, la vie champêtre se conçoit bien 
à La Conception. 

Lac-Supérieur 

D'une superficie de 380 km2, cette municipalité vous ravira par son imposante nature sauvage 
qu'elle a su conserver au cours des ans. Constituée en 1881 sous le nom de Municipalité du 
Canton de Wolfe, elle prend le nom de Municipalité de Lac-Supérieur le i e r  janvier 1958, après le 

détachement des municipalités voisines, Lac-Carré en 1948 et Saint-Faustin en 1957. 

La municipalité de Lac-Supérieur, un refuge où la nature se perpétue, est une des portes d'entrée du versant 
nord de la station de ski Tremblant et du Parc du Mont-Tremblant, le plus grand parc provincial et un paradis 
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naturel, peuplé d'une faune abondante et  offrant aux visiteurs une gamme d'activités telles le ski de fond, le 
camping, le canotage, le vélo et  la randonnée pédestre. 

Au cœur de la vivante région touristique de Tremblant, sa richesse du milieu naturel favorise les activités de 
type villégiature et  récréo-touristique. Ses citoyens profitent depuis 1995, d'un contrôle biologique des 
moustiques et mouches noires, offrant une qualité de vie confortable et  privilégiée pour les activités 
extérieures. 

Lac-Trem blant-Nord 

Constituée en 1915, la municipalité de Lac-Tremblant-Nord se veut, depuis lors, un lieu de 
villégiature offrant un cadre de vie différent. Son territoire de 20,64 Kilomètre carré se distingue 
par un encadrement naturel de qualité supérieure. Depuis la création de la municipalité, les 
différents Conseils municipaux ont veillé a ce que les normes réglementaires traduisent cette 
volonté des citoyens de préserver les ressources forestières et les lacs de façon à ce que 

l'intervention humaine soit la plus discrète possible. I I  en résulte la préservation d'espaces naturels de grande 
valeur écologique, tout en permettant la villégiature. 

La Minerve 

Entre les années 1880 et 1885, des journalistes du journal La MineNe sont venus visiter notre 
région, plus particulièrement I'Ile du gouverneur qui appartenait à Sir Adolphe Chapleau, 
contrôleur du journal e t  qui porte maintenant de nom d'Ile Chapleau. II appert que l'origine du 
nom de la municipalité de La Minerve viendrait de ce journal. 

Les premières concessions des lots ont débuté entre les années 1880 et 1890 et durant cette 
période plusieurs familles sont venues s'établir à La MineNe pour la colonisation des terres. 

C'est en 1903 que la Municipalité de La MineNe a été fondée. 

À cette époque, l'agriculture et la o u p e  forestière étaient les principaux revenus des résidents. I I  y avait 
aussi le Club Chapleau (situé sur I'Ile Chapleau) où plusieurs personnalités venaient pratiquer la pèche et la 
chasse et par le fait même embauchait des travailleurs de la place. 

Au début des années 50, la reprise économique de l'après-guerre a développé la classe moyenne et ce fut le 
début de la villégiature sur notre territoire. Le lotissement et la vente de terrain en bordure des lacs ont 
prospéré et cette nouvelle source de revenu a modifié graduellement le contexte social e t  économique de La 
Minerve. 

Aujourd'hui, La Minerve est devenue un endroit de villégiature et les contribuables qui la composent sont a 
environ 75% des villégiateurs. 

La Minerve se distingue par ses plans d'eau, en effet, sur le territoire, il y a une cinquantaine de lacs, de 
grandes et petites envergures, dont plusieurs ont un accès public. De plus, la Réserve faunique Papineau- 
Labelle est accessible par La Minerve. Donc, plusieurs adeptes de la pèche, de la chasse et du plein air 
viennent y pratiquer leur sport favori. 

Différents équipements récréatifs municipaux sont en place; le terrain des loisirs comprenant un tennis, un 
terrain de balle, un terrain de jeux pour les enfants et une patinoire. 

On y retrouve aussi des pistes de ski de fond, de motoneige (reliée avec la 319 de Trans-Québec), de trois et 
quatre roues ainsi que de vélo de montagne aménagées et  entretenues par des organismes sans but lucratif. 

Tout au long de l'année, il y a plusieurs activités d'organisées par les nombreux organismes qui oeuvrent 
bénévolement au sein de notre municipalité. 

L'église Sainte-Marie et la Ferme Vézina ont gardé leur cachet d'antan et sont reconnues bâtiments 
historiques, de même que nos magnifiques croix de chemin. 

La Minerve, c'est un endroit a découvrir e t  pour y revenir. 

http://www.cldlaurentides.org/html/extensionO. htm 03-10-01 



exiensionu rage 4 sur Y 

Lantier 

Lantier figure parmi les vingt-trois municipalités formant la MRC des Laurentides, celle-ci étant 
incluse à la région administrative des Laurentides (068). Elle est adjacente aux municipalités de 
Val-des-Lacs et Saint-Donat (MRC Matawinie) dans sa oartie située au nord. à Sainte-Lucie-des- 
Laurentides au sud et à l'est Ainsi qu'a Sainté-Agathe-Nord sur le côté ouest. 

La population résidente s'élève à sept cent trente-quatre (734) habitants et durant la saison estivale nous 
augmentons à mille deux cent trente (i 230) approximativement. 

Ce territoire, déjà utilisé par les premiers colons dans la deuxième partie du XIX siècle, est officiellement 
constitué en 1948. La municipalité se positionne entre Sainte-Agathe-des-Monts et Saint-Donat le long de la 
Route 329. 

La très grande partie du territoire municipal se situe dans l'affectation rurale et de villégiature du schéma 
d'aménagement de la MRC. Lantier possède effectivement une vocation de villégiature, rendu possible par la 
présence du milieu naturel encore sain. 

D'une superficie de 48,5 km2, le territoire de Lantier bénéficie de panoramas spectaculaires sur de hautes 
montagnes localisées tout autour. En effet, le mont Legault (830 m) et  la montagne Noire (880 m) sont des 
sommets visibles de plusieurs endroits sur le territoire. La zone d'intérêt esthétique de la montagne Noire 
identifiée au schéma d'aménagement régional, dû à son aspect remarquable, déborde d'ailleurs sur le 
territoire de Lantier. 

Le relief vallonné de collines de Lantier possède une altitude moyenne de quatre cent quatre-vingt-dix mètres 
(490 m), le niveau altimétrique le plus élevé (610 m) étant enregistré au sud-est du lac de la Montagne 
Noire. 

Le réseau hydrographique est dense et comporte plusieurs bassins d'eau dont les lacs Ludger et Dufresne 
offrant des superficies importantes. Le sommaire du rôle d'évaluation chiffre à cinq cent dix-huit (518) le 
nombre de résidences secondaires. La villégiature est directement liée à l'eau, se situant notamment en 
bordure des Lacs Ludger, Dufresne et  de la Montagne Noire. 

En longeant la Route 329, après deux kilomètres suivant l'entrée du village en provenance de Sainte-Agathe- 
des-Monts, un petit centre de services a caractère rural se distingue. 

Ce noyau regroupe une église et moins d'une dizaine d'entreprises dont un hôtel, quelques commerces pour 
la vente de détail et les produits alimentaires et d'autres établissements spécialisés dans les services de 
réparation. Cette activité commerciale fournit un service d'appoint tant aux populations résidente et 
saisonnière que de passage. Nous y trouvons aussi un camping situé au Lac Cloutier. 

Lantier est pourvue d'un bureau municipal offrant les services administmtifs, des travaux publics, de 
bibliothèque, des loisirs et des incendies. À proximité de cet équipement, un terrain de jeux est disponible 
pour les enfants. Un parc d'interprétation de la nature, un terrain de tennis ainsi qu'une décente publique est 
aménager au lac Ludger. - 
En ce qui a trait  aux autres équipements et services, certains sont disponibles à Sainte-Agathe-des-Monts. 

En conclusion, les citoyens de Lantier ont une bonne qualité de vie où il fait bon vivre. 

Paroisse de Saint-Jovite 

Municipalité en pleine expansion, Saint-lovite paroisse est fière de son dynamisme. Son territoire 
étendu qui comprend notamment le sommet du mont Tremblant, offre de multiples possibilités de 
développement et de villégiature, en particulier grâce à ses nombreux et magnifiques lacs. 

Sainte-Agathe-Nord 
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Cette municipalité des Laurentides, située au nord de Saint-Adolphe-d'Howard, à l'est d'Ivry-sur-le-Lac et au 
sud de Val-des-Lacs, fait partie de ce qu'on peut nommer la triade des Sainte-Agathe. En effet, avec Sainte- 
Agathe-des-Monts et Sainte-Agathe-Sud, qui jouxtent son territoire, elle partage une même origine 
dénominative en plus d'un espace territorial commun à i'origine, mais qui apparaît comme le plus 
considérable des trois municipalités aujourd'hui. 

Historiquement, la municipalité de la paroisse de Sainte-Agathe demeure la plus ancienne. Établie 
officiellement en 1863, elle reprenait la dénomination de la mission de Sainte-Agathe instaurée en 1852 et 
devenue paroisse en 1875, par suite de son érection canonique. En mai 1991, on procédait à la modification 
dénominative de l'endroit en Sainte-Agathe-Nord, quoiqu'une bonne partie du territoire se situe à l'ouest et 
au sud de Sainte-Agathe-des-Monts, en raison d'un usage local assez répandu. Cette appellation rappelle les 
vertus d'une jeune martyre sicilienne du I I I e  siècle. 

Plusieurs petits lacs conservés à l'état sauvage paillettent cet espace géographique et attirent de nombreux 
amateurs de pêche. Grâce au tourisme, aux activités de plein air, à de nombreux camps de vacances, Sainte- 
AgatheNord triple sa population au cours de l'été. 

Saint-Faustin-Lac-Carre 

La petite histoire de l'église de Saint-Faustin 

La mission de la Repousse (1871) 

En 1871, c'est le chanoine Maxime Leblanc de Sainte-Agathe qui, guidé par le murmure de l'eau d'une 
source, détermina l'emplacement de la future église de Saint-Faustin. II donna ainsi naissance à la mission de 
La Repousse, qui englobait à l'époque les territoires des paroisses actuelles de Saint-Faustin, Sainte-leanne- 
d'Arc (Lac-Carré) et Saint-Pie X (Lac-Supérieur). 

L'appellation de la mission La Repousse serait inspirée d'une montagne très abrupte que les defricheurs 
devaient traverser pour se rendre a la mission e t  qui donnait l'impression de les repousser vers leur village 
d'origine. 

Dès 1878, les premiers colons se donnèrent un lieu de prière en construisant une chapelle-école. Elle était 
située en haut du village, près de la source. 

La mission de Saint-Faustin (1879) 

Fraîchement nommé curé de la mission du Grand-Brûle, avec juridiction sur la mission de La Repousse, le 15 
février 1879, M. l'abbé Samuel Ouimet baptisait la mission de La Repousse, mission de Saint-Faustin, aiors 
qu'il donnait le nom de Saint-lovite à la mission du Grand-Brûlé. II célébrait ainsi la fête de ces deux saints 
martyrs. 

Qui était saint Faustin? 

Faustin était le frère de lovite. Issus d'une famille de Brescia, ville de Lombardie en Italie, tous les deux se 
firent remarquer par leur docilité, leur modestie, leur piété e t  leur grande charité. 

Ils ont témoigné de leur foi en Jésus, le Christ, jusqu'à l'effusion de leur sang pendant la persécution 
d'Hadrien, entre 117 et 138. 

Saint-Jovite 

- Pour la ville de Saint-lovite, la vocation actuelle de pôle de services régional et de halte obligée - pour les clientèles touristiques de la région est étroitement liée à l'histoire de la municipalité. 

Déjà en 1880, le premier établissement scolaire de Saint-lovite ouvrait ses portes. Dans la 
décennie suivante, cinq autres écoles disséminées dans le vaste territoire en voie de défrichement 
ont vu le jour. L'église de Saint-Jovite, qualifiée à l'époque de plus belle église du Nord mais 

également parmi les plus vastes et les plus remarquables au pays, a été bénie devant une foule considérable 
par le cure Antoine Labelle en 1889. La construction de l'église constitue aiors la première consécration de 

- 
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l'œuvre monumentale à laquelle le curé Labelle se dévoue corps et âme depuis 1870, soit de coloniser le 
Nord. 

En décembre 1892 retentit pour la première fois à Saint-lovite le sifflement de la locomotive au grand plaisir 
et soulagement de la population qui y voit par ce moyen de transport une fin à l'isolement et des 
Opportunités de développement qui se concrétiseront au fil des années : échanges de produits vers les 
régions situées au sud et accueil des touristes en quête d'espaces pour la pratique de la pêche ou de la 
chasse. Le développement des complexes d'hébergement au début des années 1900 consolidera la vocation 
touristique de la région. La route 11, avec le développement de l'automobile, sera asphaltée jusqu'à Saint- 
lovite en 1948, permettant ainsi des échanges directs avec les régions situées plus au sud et ce, tout en 
facilitant l'accès à la municipalité. 

Ce survol historique permet de constater que les évènements historiques ont façonné le Saint-lovite 
d'aujourd'hui. Les grands thèmes du développement sont d'ailleurs présentés et  mis en valeur sur des 
panneaux d'interprétation installés dans des endroits stratégiques de la municipalité. 

Sainte-Lucie-des-Laurentides 

Sainte-Lucie-des-Laurentides fut fondée officiellement le 17 août 1875. À l'origine, peu 
d'habitants la composaient, mals aujourd'hui nous pouvons dénombrer environ 1 O00 résidents. 

Si le développement de la Municipalité s'est effectué à pas de tortue, à partir de 1945 il y a eu 
un grand essor et ceci grâce aux deux maires Willie Thouin et Roland Deslauriers. Au premier 
maire, on doit la pose d'asphalte dans les rues du village. 

Tant qu'au deuxième maire, on lui doit l'ouverture de routes et l'accessibilité à plusieurs endroits où il était 
impossible d'accéder avant, en particulier les rangs 1, 2, 3, 4, 6, 7, 8, 9 et  10. 

Mals la grande réalisation de l'administration Deslauriers est la construction vers 1962 de l'aqueduc municipal 
avec système d'égouts et usine d'épuration. L'aqueduc comprenant une station de pompage avec un vaste 
réservoir municipal. 

La Municipalité possède de nombreux lacs dont le Lac Legault, le Lac Dufresne, le Lac Ménard et le Lac 
Sarrazin, pour ne nommer que ceux-là. Au Lac Legault, nous retrouvons l'auberge I'Interval fréquentée par 
un grand nombre de vacanciers été comme hiver. 

La Municipalité possède 125 kilomètres de route, et la motoneige, avec ses nombreux sentiers, est de plus en 
plus populaire et attire de nombreux touristes. 

Les amateurs de randonnées ne sont pas en reste et  le Mont Legault (Mont Kaiikop) est la troisième plus 
haute montagne des Laurentides dont l'ascension est un attrait constant avec une vue imprenable par beau 
temps. 

II ne faut oublier notre belle église au centre du village qui a traversé tant d'années et qui est toujours là, 
debout, veillant sur ses paroissiens. Sa beauté intérieure nous démontre très bien le talent exceptionnel de 
nos artisans. 

Sainte-Lucie-des-Laurentides, demeure un endroit à découvrir, surtout à l'ère du nouveau millénaire pour son 
125e anniversaire de fondation. 

Va 1-David 

Au fil des saisons à Val-David 

Val-David est le berceau de l'escalade au Québec et un bastion des plus grands artistes d'ici et 
d'ailleurs. 

Située en plein cœur de Val-David, la Maison du Villaae est un centre culturel et communautaire 
offrant une exposition permanente et temporaire permettant au vigiteur d'enrichir leur séjour d'une activité 
culturelle. 
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Au fi l  des saisons, les artistes amoureux de la nature et les sportifs séduits par les arts, s'entrecroisent. À la 
croisée du parc du P'tit Train du Nord e t  installé au pied des monts Césaire, Condor et King, le village de Val- 
David accueille les cyclistes ainsi que les skieurs de fond sur un site exceptionnel reconnu par les adeptes de 
plein air. 

À proximité des Routes 15 et 117, Val-David regarde paisiblement s'étirer la rivière du Nord. Abrité par les 
montagnes e t  la forêt, il est agréable de prendre le temps de respker à fond e t  découvrir un éventail 
d'activités, d'hébergement et de bonnes tables dans, UN MONDE A PART une escale privilégiée. 

Val-des-Lacs 

La Municipalité de Val-des-Lacs est Au cœur de la nature devenu notre slogan. C'est un lieu de 
villégiature de plus en plus connu et fréquenté. Val-des-Lacs est située au Nord de Sainte- 
Agathe-des-Monts, a l'Est de Mont-Tremblant et au Nord-Est de Saint-lovite. La population est 
de 650 personnes l'hiver, et triple pendant la saison estivale. 

Val-des-Lacs s'appelait jusqu'en 1967 Saint-Agricole (évêque d'Avignon 660-770). La 
fondation de la colonie en 1880, par Théophile Thibodeau, curé de Sainte-Agathe-des-Monts fait suite au 
mouvement de colonisation des terres par le curé Labelle. Malgré la misère toujours présente quelques 
familles viennent s'y installer vers 1885, car la coupe forestière est le gagne-pain de l'époque. Des 
descendants des familles Touchette, Bélair, Paquette, Godon, Michaudville, Piché, Courcelle, Gagnon et 
Lajeunesse y vivent encore. 

Ce n'est qu'au printemps 1885 qu'une chapelle y est érigée. Deux ans plus tard une cloche est remise, par le 
curé Labelle, et celui-ci dit du lieu, qui mesure 60 pieds sur 35 qu'il est d'une élégante simplicité. Un 
événement tragique survient en avril 1888, le curé Thibodeau décède de multiples blessures en tentant 
d'éteindre un feu. La colonie de Saint-Agricole perd son fondateur. Celle-ci se retrouve abandonnée n'ayant 
plus de curé pour les supporter dans toutes leurs demandes auprès du gouvernement, le curé étant la seule 
personne instruite à l'époque. 

Plusieurs beaux lacs baignent le territoire. Un important sentier pour la randonnée pédestre et de ski de fond, 
Inter-Centre, traverse la Municipalité. Le ski alpin est pratiqué aux Mont-Blanc et Mont-Tremblant tous deux 
à 20 minutes de chez-nous. Pendant la saison estivale la pêche sportive et la randonnée pédestre y sont 
pratiquées. 

La Municipalité de Val-des-Lacs est une région très giboyeuse, la chasse aux petits gibiers, et aux cervidés 
est pratiquée par bon nombre d'adeptes de ce sport. 

Un sentier de motoneiges très fréquenté pendant la période hivernale touche les municipalités de Val-des- 
Lacs, Salnte-Agathe-des-Monts et Saint-Donat. 

Val-Morin 

Fondée le 28 juin 1922, Val-Morin appartenait, à l'origine, a ia municipalité de Sainte-Adèie. 

En 1917, soit cinq ans avant sa fondation, la future paroisse comptait déjà une vingtaine de 
familles. 

C'est pour des motifs religieux qu'a été fondée la municipalité. Les messes étaient célébrées, en été, dans ia 
vieille école de bois (aujourd'hui la Mairie). L'hiver, les paroissiens devaient se rendre à l'église de Sainte- 
Adèle, ce qui était loin de les satisfaire à cause des distances à parcourir. 

Lieu de villégiature 

Grâce au P'tit Train du Nord et a la Route Il qui traversait Val-Morin a l'époque (aujourd'hui la rue Morin), 
cette petite municipalité a vite pris sa place sur le pian touristique. 

Le ski occupait une place de choix dans les années '30 et '40. Val-Morin comptait de 8 à 10 hôtels, 
aujourd'hui tous disparus. 
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Lieu de villégiature recherché, ce sont les membres de la communauté juive qui ont d'abord adopté Val- 
Morin. Ensuite, ce fut au tour des anglophones de s'installer en masse près des lacs et des cours d'eau et ce, 
bien avant les villegiateurs francophones qui sont bien représentés aujourd'hui à Val-Morin. 
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